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« Vous tous, marchez sous la croix et criez : “Toulouse” 
C’est pour la croix que nous avons tout laissé,  

 pour que Toulouse soit toujours protégée du Ciel » 
 

Raymond de Saint-Gilles  

N° 122 - septembre 2013 

 
 
 
 
 
 
 

Il y a 800 ans à Muret 
 

En 1213 l’armée de Simon de Montmort 
obtenait la victoire sur l’hérésie Cathare. La 
bataille de Muret eut lieu un 12 septembre, date 
qui deviendra dans l’Église universelle la fête du 
saint nom de Marie après la victoire du roi de 
Pologne sur les Turcs en 1683. La Très Sainte 
Vierge Marie veille comme une Mère sur ses 
enfants. Et pour cela elle obtient des victoires. 
Elle protège spécialement nos âmes. Son souci 
maternel cherche à ce que ceux qui lui sont 
confiés, gardent la Foi. 

Quelques décennies avant la croisade 
contre les Albigeois, St Bernard présentait déjà le 
nom de Marie comme un refuge qui guide notre 
existence vers le Ciel : 

« ‘Le nom de la Vierge était Marie’ 
Parlons un peu de ce nom qui signifie ‘étoile de 
mer’ et qui convient admirablement à la Vierge 
Mère. La comparaison avec l’astre est parfaite : 
l’astre émet ses rayons sans subir d’altération, la 
Vierge enfante son Fils sans subir aucune lésion ; 
le rayon ne diminue en rien la clarté de l’astre, 
son Fils a gardé intacte l’intégrité de la Vierge. 
Elle est bien cette noble étoile de Jacob dont les 
rayons illuminent l’univers entier, dont l’éclat 
resplendit au plus haut des cieux et pénètre 
jusqu’aux abîmes. Rayonnant aussi sur toute la 
terre et réchauffant les âmes plutôt que les corps, 
elle fait croître les vertus, consume les vices. Elle 
est cette splendide étoile qui se lève sur 
l’immensité de la mer, brillant par ses mérites, 
éclairant par ses exemples. 

Ô toi qui te sens, loin de la terre ferme, 
emporté sur les flots de ce monde au milieu des 
orages et des tempêtes, ne quitte pas des yeux la 
lumière de cet astre si tu ne veux pas sombrer. Si 
le vent des tentations s’élève, si l’écueil des 
tribulations se dresse sur ta route, regarde 

l’étoile, appelle Marie.  
Si tu es ballotté par les vagues de 

l’orgueil, de l’ambition, de la médisance, de la 
jalousie, regarde l’étoile, appelle Marie.  

Si la colère, l’avarice, les désirs impurs 
secouent la nacelle de ton âme, regarde vers 
Marie. 

Si, troublé par l’énormité de tes crimes, 
honteux des turpitudes de ta conscience, effrayé 
par la crainte du jugement, tu commences à te 
laisser aller à la tristesse, à glisser dans le 
désespoir, pense à Marie. Dans les périls, les 
angoisses, les doutes, pense à Marie, invoque 
Marie. 

Que son nom ne s’éloigne jamais de tes 
lèvres, qu’il ne s’éloigne pas de ton cœur ; et, 
pour obtenir le secours de sa prière, ne néglige 
pas l’exemple de sa vie. En la suivant, tu es sûr 
de ne pas dévier ; en la priant, de ne pas 
désespérer ; en la consultant, de ne pas te 
tromper. Si elle te soutient, tu ne tomberas pas ; 
si elle te protège, tu n’auras pas à craindre ; si 
elle te conduit, tu ne te fatigueras pas ; si elle 
t’est favorable, tu parviendras au but ; tu 
constateras ainsi, par ton expérience personnelle, 
combien justement il a été dit : ‘Et le nom de la 
Vierge était Marie’ ». 

 
Aujourd’hui les hérésies ne sont pas moins 
nombreuses qu’autrefois. Le modernisme en effet 
est appelé par saint Pie-X « l’égout collecteur de 
toutes les hérésies ». La société civile ne favorise 
pas l’expansion et le triomphe de la Foi. En cette 
période de rentrée scolaire, ne baissons pas les 
bras, reprenons fermement le combat de la Foi 
sous la protection de Notre-Dame-des-Victoires. 

 
Abbé Philippe BRUNET 
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Saint Dominique à Muret 
 

Le 12 septembre 1213, la chrétienté obtenait 
une grande victoire contre les cathares. 
Nous rapportons ici le récit qu’en fait le R.P. 
Petitot dans son ouvrage. Il y justifie la 
présence de saint Dominique à Muret à cette 
date et sa participation par la prière à la 
grande bataille gagnée par Simon de 
Montfort. L’auteur y décrit en même temps la 
grandeur d’âme des catholiques. 
 
« L’amitié très intime qui unissait Saint 
Dominique à Simon de Montfort suffirait à nous 
convaincre qu’il [saint Dominique] approuvait la 
croisade [contre les Albigeois]. Il fut un partisan 
déclaré du comte Simon. D’ailleurs nous en 
avons une autre preuve plus décisive encore. 
Dans la circonstance la plus critique de cette 
guerre religieuse, Frère Dominique tint à apporter 
au chef et aux combattants, avec sa présence, 
l’appui de son autorité morale, de sa sainteté. Au 
mois de septembre 1213, le roi d’Aragon, Pierre 
II, était venu, à la tête de quarante mille hommes, 
soutenir le comte de Toulouse, Raymond VI, 
contre les croisés. Saint Dominique, espagnol et 
castillan, crut qu’il était de son devoir de venir 
soutenir personnellement la cause de l’armée 
catholique. La bataille de Muret demeure l’un des 
faits d’armes les plus extraordinaires de l’histoire. 
Nous ne croyons pas que Jeanne d’Arc elle-même 
ait jamais remporté de victoire aussi prodigieuse 
et aussi complète. Les comtes de Foix, de 
Comminges, de Toulouse, s’étaient unis au roi 
d’Aragon. Quoiqu’il faille toujours se défier des 
chiffres donnés par les chroniqueurs, il semble 
prouvé que Simon de Montfort ne disposait que 
de quinze cents chevaliers au maximum. C’était 
infiniment peu en comparaison des cinquante 
mille ennemis. 

Simon de Montfort était un grand croyant. Il mit 
toute sa confiance dans le secours divin. Il prit ses 
dernières dispositions, fit sa confession générale, 
rédigea devant notaire son testament et le confia à 
l’abbé du monastère de Boulbonne avec mission, 
en cas de décès, de le communiquer au Pape pour 
en assurer l’exécution. Dans le sanctuaire de cette 
abbaye, on vit le comte tirer son épée du 
fourreau, la placer sur le maître-autel, prier 
longtemps à genoux, la tête inclinée. Au moment 
du combat, comme il passait devant la chapelle 
de Muret, il s’aperçut que l’évêque d’Uzès 
célébrait le saint sacrifice de la messe. Il 
s’approcha de l’autel et, devant le corps et le sang 
du Christ, offrit sa vie pour le triomphe de 
l’Église. Il se fit revêtir de son armure. Le légat 
du Pape, Arnaud Amalric, Foulques, évêque de 
Toulouse, et les autres prélats excommunièrent 
solennellement les ennemis. Alors le comte 
Simon de Montfort monta sur son cheval de 
bataille et s’élança, suivi de ses chevaliers d’élite. 
Les rangs ennemis furent rompus sous le choc. 
Guillaume de Puylaurens rapporte que les 
ennemis fuyaient comme la poussière chassée par 
le vent. Ceux qui résistaient tombaient les uns sur 
les autres, « ainsi que les arbres de la forêt sous la 
cognée d’une armée de bûcherons ». 
Tandis que s’élevaient les cris d’horreur des 
blessés et des mourants, les prélats, les évêques, 
les abbés, les moines, s’étaient rassemblés dans 
l’église de Muret. Saint Dominique était là. Pierre 
de Vaux-Cernay rapporte qu’ils priaient en 
proférant des clameurs telles, qu’ils semblaient  
plutôt hurler que prier. » 
 
___________ 
Tiré de :  
Dominique de Guzman, un saint pour le XXIème 
siècle, R.P. Petitot, Ed. du Lion, p.147 - 148 

Par le R.P. Petitot 
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Pas de victoire sans le Rosaire 

À l’occasion des 800 ans de la bataille de 
Muret, avec l’aimable autorisation de 
l’auteur, nous reproduisons un article paru 
dans la revue de l’ « Action Familiale et 
Scolaire » n°228 – août 2013. En cette 
période de rentrée scolaire, la lecture de ce 
numéro en vaut doublement la peine. Il 
présente une petite étude très intéressante 
sur le contenu des programmes scolaires. 
Nous sommes loin de la neutralité 
officiellement affichée ! 
 
Le 12 septembre prochain, nous fêterons le 
huitième centenaire de la première bataille 
militaire gagnée par le rosaire. Elle eut lieu à 
Muret, petite ville située à 25 km au sud de 
Toulouse. 800 chevaliers conduits par Simon de 
Montfort s'opposèrent à 34 000 hommes, cathares 
et espagnols. La tradition dominicaine rapporte 
que, pendant toute la bataille, Saint Dominique, 
entouré de sept évêques et trois pères abbés de 
Cîteaux, fit prier le rosaire dans l'église de Muret. 
Malgré l'incroyable déséquilibre des forces en 
présence, la victoire fut complète. 
Après Muret, d'autres batailles, politiques ou 
militaires, furent gagnées grâces au rosaire : 
Lépante, Vienne, Peterwardein, la Rochelle, les 
Philippines, et plus récemment, l'échec du 
communisme en Autriche et au Brésil... Toutes 
sont des victoires humainement inexplicables tant 
le déséquilibre des forces en présence était grand 
et tant la victoire fut totale. Mais Muret est la 
première en date : son anniversaire revêt donc 
une importance particulière. 
Cet anniversaire vient à point nommé pour nous 
rappeler un point qui semble bien oublié 
aujourd'hui : si nous voulons redresser le cours 
des choses et mettre fin à la décadence actuelle, il 
faut certes continuer à agir avec calme et 
détermination, comme cela est fait en de 
nombreux endroits en France. Mais, il est urgent 
d'y associer la récitation du rosaire. En effet, les 
réactions du peuple français à l'initiative de la 
Manif pour Tous ou du Printemps Français 
montrent que les Français se réveillent. Ils osent 
même parfois des actes courageux. 
Malheureusement, toutes ces actions, aussi 
nécessaires et utiles soient-elles, n'auront aucun 
résultat si nous n'y associons pas la prière, en 
particulier la prière du rosaire. Car l'adversaire est 
infiniment plus fort que nous. Aussi, sans l'aide 

du Ciel, est-il illusoire d'espérer une victoire, 
même si les manifestations d'hostilité à la loi 
Taubira se maintiennent, voire se renforcent à la 
rentrée. « Sans moi, vous ne pouvez rien faire » a 
dit Notre Seigneur. Et aujourd'hui, on pourrait 
ajouter : « Sans le rosaire, vous ne pouvez rien 
faire ». 
Loin de nous l'idée que le rosaire seul suffirait 
pour obtenir la victoire. Ora et labora ! Et selon 
la juste boutade d'un moine dont nous avons 
oublié le nom, le mot le plus important de cette 
courte maxime est le « et » ! Outre notre prière, 
Dieu nous demande nos modestes actions, même 
si à vue humaine leurs chances d'aboutir sont 
presque nulles. Dieu agit avec des riens, mais pas 
avec rien. Pour créer Adam, il prit de la terre 
alors qu'il n'en avait nul besoin. Parmi les 
différentes significations de cette manière d'agir 
de notre Créateur, il y a celle de nous montrer 
que, pour agir, Dieu attend que nous fassions un 
minimum. 
Dans La bataille préliminaire, Jean Vaquié a 
remarquablement montré ce qu'il convient de 
faire en pareille situation. En substance, il 
rappelle qu'un miracle (car en l'occurrence, le 
redressement de la situation en France relève du 
miracle) comporte quatre étapes (il analyse celui 
de la résurrection de Lazare) : l'affirmation de 
notre foi, l'accomplissement de ce qui est à notre 
portée, l'action divine proprement dite, enfin la 
restauration. Cet exemple doit nous convaincre 
qu'il est illusoire d'espérer une action de la part de 
Dieu tant que nous n'aurons pas accompli ces 
deux premières étapes. 
Et pour une plus grande efficacité, il convient de 
rechercher prioritairement les actes les plus 
agréables à Dieu, voire ceux qu'il a lui-même 
réclamés. Or Dieu a-t-il récemment fait connaître 
quelles seraient les prières et les actions les plus 
aptes à le décider à agir ? La réponse tient en un 
mot : Fatima ! En effet, à Fatima Notre-Dame a 
révélé : « Dieu veut établir dans le monde la 
dévotion à mon cœur immaculé ». Comment 
douter que, si nous choisissons de suivre une 
volonté de Dieu, sa grande miséricorde ne nous 
accordera pas ce que nous souhaitons ? Il faut 
donc suivre et répandre avec ferveur la dévotion 
au Cœur Immaculé de Marie telle qu'elle fut 
révélée aux petits pastoureaux. 
Or la prière demandée à Fatima est la récitation 
quotidienne du chapelet, et dans toute la mesure 

Par Joseph de Belfond 
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du possible, la récitation en famille. C'est la seule 
demande à avoir été faite à chacune des six 
apparitions de Fatima. Cette insistance de Notre-
Dame n'est sûrement pas fortuite. En outre, l'un 
des fruits de cette récitation est justement la paix 
que nous souhaitons tant voir revenir. Donc, plus 
que jamais, la prière à faire monter vers le Ciel 
pour redresser la situation est la prière du rosaire. 
Certains objecteront que le rosaire est surtout une 
arme dans le domaine spirituel. C'est une grave 
erreur. Le rosaire est également une arme 
particulièrement efficace pour résoudre les 
problèmes temporels, quels qu'ils soient, 
notamment les problèmes de nature politique ou 
militaire. Sœur Lucie confiait au père Fuentès le 
26 décembre 1957 : « La Sainte Vierge a donné 
une efficacité nouvelle à la récitation du rosaire. 
Il n'y a aucun problème, si difficile soit-il, 
temporel ou surtout spirituel, se référant à la vie 
personnelle de chacun d'entre nous, de nos 
familles, des familles du monde ou des 
communautés religieuses, ou bien de la vie des 
peuples et des nations. Il n'y a aucun problème, 
dis-je, si difficile soit-il, que nous ne puissions 
résoudre par la prière du saint rosaire. » Les 
victoires que nous avons citées en introductions 
en sont une illustration. 
L'histoire du peuple hébreu nous donne aussi un 
exemple saisissant de l'importance de la prière 
pendant la bataille : 
Les Amalécites survinrent et combattirent contre 
Israël à Rephidim. Moïse dit alors à Josué : « 
Choisis-toi des hommes et demain sors combattre 
Amaleq ; moi, je me tiendrai au sommet de la 
colline, le bâton de Dieu à la main. » Josué fit ce 
que lui avait dit Moïse; il sortit pour combattre 
Amaleq et Moïse, Aaron et Hur montèrent au 
sommet de la colline. Lorsque Moïse tenait ses 
mains levées, Israël l’emportait, et quand il les 
laissait retomber, Amaleq l'emportait. Comme les 
mains de Moïse s'alourdissaient, ils prirent une 
pierre et la mirent sous lui. Il s’assit dessus 
tandis qu'Aaron et Hur lui soutenaient les mains, 
l'un d’un côté et l'autre de l'autre. Ainsi ses mains 
restèrent-elles fermes jusqu'au coucher du soleil. 
Et Josué défit Amaleq et son peuple au fil de 
l'épée. (Exode 17,8 - 13) 
La signification de cet épisode éclaire : lorsque la 
prière est délaissée, les batailles sont perdues. 
Dès que la prière reprend, les batailles sont 
gagnées. Ni la prière de Moïse, ni l'ardeur de 
guerriers ne peuvent à eux seuls obtenir la 
victoire. Les guerriers doivent se battre pendant 

que Moïse lève les bras pour implorer le secours 
du ciel. Certains d'entre nous doivent se battre sur 
le terrain, d'autres réciter le rosaire. Ora et 
labora ! Si se battre sur le terrain est l'apanage 
d'un petit nombre, réciter le rosaire doit être la 
préoccupation de tous, y compris, lorsqu'ils le 
peuvent, de ceux qui sont amenés à se battre. 
Alors il faut souhaiter que, de toutes parts en 
France, se mettent en place des initiatives de 
récitation du chapelet, en famille, dans les 
paroisses, en public, pour demander au Ciel de 
nous venir en aide et chasser hors de France tous 
les ennemis de l'Église, de l'État et de la famille. 
 

Joseph de Belfont 
 
Informations et abonnements : 
« Action Familiale et Scolaire » 
BP 80833 
75828 PARIS cédex 17 
afs.viabloga.com 
afs.a@wanadoo.fr 

 
Cours de Catéchisme 
pour adultes 
par M. l’abbé Brunet 
2ème et 4ème samedi du mois à 11h 
Cette année, le cours de catéchisme pour adultes 
sera donné à la chapelle du Férétra le samedi 
matin à 11h deux fois par mois (le 2ème et 4ème 
samedi du mois). Ce cours s’adresse à tous ceux 
qui désirent apprendre ou revoir leur catéchisme. 
Dates des cours pour le 1er trimestre : 
28 septembre / 12 octobre / 9novembre / 23 
novembre et 14 décembre. 
 
 

Cours d’Histoire de l’Église 
par M. l’abbé Fernandez 

3ème samedi du mois à 11h 
M. l’abbé Fernandez continue son cycle de cours 
d’histoire de l’Église. Il donnera désormais ce 
cours une fois par mois le 3ème samedi du mois au 
Férétra à 11h 

Dates des cours pour le 1er trimestre : 
19 octobre / 16 novembre / 21 décembre 

 
N.B. : reprise du cours de catéchisme pour les 
enfants le samedi 21 septembre, à la chapelle du 
Férétra à 11h. 
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Chronique du prieuré – en images 
 
 
 

… grands 
travaux  

(à suivre) 

Les travaux de l’été 
Au Prieuré 
 

À l’école Petits et ... 

Restauration 
des fenêtres 
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Pour joindre les prêtres 

du prieuré 
Aux heures de bureau, vous pouvez joindre les prêtres 
aux numéros suivants ou en utilisant les coordonnées 

indiquées en bas de page, après les éphémérides. 
 
 

M. l’abbé Brunet :  06 85 74 94 89 / 
abbe.brunet@laposte.net 

 

M. l’abbé Fernandez : 06 52 87 49 86 
 

M. l’abbé de Lassus :  06 40 50 15 45 /  
   delassusjean@gmail.com 

 
Présence des prêtres du prieuré 

Jours et lieux de présence habituelle des prêtres 
pendant l’année scolaire. 

 
 
M. abbé Brunet : 
au Férétra :  le 1er, 2ème, 3ème et 5ème dimanche du 

mois ; 
en semaine, le lundi & mercredi ; 
2ème et 4ème samedi du mois. 

à Castres :  le 4ème dimanche du mois. 
à Mautauban : le jeudi (sauf le 3ème du mois). 
à l’école St-Jean-Bosco : le vendredi. 
 
 
M. l’abbé Fernandez : 
au Férétra :  le 1er, 3ème, 4ème et 5ème dimanche du 

mois ; 
en semaine, le mardi & vendredi ; 
1er et 3ème samedi du mois. 

à Castres :  le 2ème dimanche du mois et le 1er 
vendredi du mois. 

à Mautauban : le 3ème jeudi du mois. 
à l’école St-Jean-Bosco : le jeudi. 
 
 
M. abbé de Lassus : 
au Férétra :  le 2ème et 4ème dimanche du mois ; 

en semaine, le jeudi ; 
5ème samedi du mois. 

à Castres :  le 1er et 3ème dimanche du mois et le 
1er samedi du mois. 

à l’école St-Jean-Bosco : le lundi au vendredi (sauf 
le mercredi). 

Petite chronique du prieuré 
 

Les mois de juillet et août sont dominés par 
les travaux réalisés au prieuré et à l’école. 

Au prieuré nous avons exécuté la 4ème phase 
de réfection des huisseries. Grâce à un généreux 
bienfaiteur, nous avons pu changer les fenêtres qu’il 
restait à restaurer. L’an dernier et l’été précédent, 
nous avions changé celles de la façade. Cette année 
nous avons remplacées les huisseries usées par le 
temps sur le côté et à l’arrière de la bâtisse principale 
ainsi que dans les tours. Nous avons également 
ouvertes celles qui avaient été condamnées ou 
murées. Nous avons profité des travaux pour modifier 
l’agencement des pièces. Désormais, la chapelle du 
prieuré est donc au rez-de-chaussée en attendant 
d’être déménagée quand l’agrandissement des 
bâtiments sera achevé, c’est-à-dire dans un proche 
avenir, …je l’espère. Les menuiseries ont été 
fabriquées par l’entreprise de M. Hijosa dans 
l’Ariège. Les travaux de maçonneries l’ont été par la 
société de M. Almeida dans le Tarn. 

À l’école Saint-Jean-Bosco, comme tous les 
étés, les parents ont réalisé différents travaux 
d’entretien. Mais cette année, en juillet, il s’agissait 
essentiellement de préparer l’arrivée du nouveau 
bâtiment construit pour agrandir l’école. En août 
l’entreprise Malié de Graulhet vient déposer les 
nouvelles classes et les volontaires reviendront 
ensuite remettre tout cela en bon ordre pour la rentrée 
des enfants ! Les photos traduisent mieux que les 
mots l’ampleur des réalisations. Merci et bravo à tous 
« les bricoleurs ». 

Durant l’été, les louveteaux et les scouts ont 
accompli leur Camps estival. Installés dans l’Ariège, 
ils ont retrouvé les groupes venus de Marseille et 
Montpellier. Les deux camps furent une belle réussite, 
le temps clément favorisant la bonne ambiance. Merci 
aux chefs et aux aumôniers pour leur dévouement. 

En juillet, nous avons eu la joie de la visite de 
M. l’Abbé Brucciani. Il est venu entretenir son 
français, qu’il, précisons-le, n’a pas encore oublié 
malgré son départ pour les Amériques ! Il remercie 
tous les bienfaiteurs qui se sont associés à Ste 
Philomène pour l’aider à développer son école à 
Richmond (U.S.A). 

En début d’août, M. l’Abbé Quigley est venu 
célébrer la messe à la chapelle du Férétra et donner sa 
bénédiction de nouveau prêtre. En ce premier samedi 
du mois, les fidèles ont pu ensuite partager un apéritif 
et faire plus ample connaissance avec notre confrère 
bien connu de tous puisque ses parents enseignent à 
l’école St-Joseph-des-Carmes. Il est nommé dans le 
District de France, non loin de Toulouse, euh… enfin 
presque ! Il ira en effet exercer son ministère en 
Martinique qui dépend du doyenné de Bordeaux… 
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ÉPHÉMÉRIDES DU MOIS DE SEPTEMBRE 2013 
 

 Notre-Dame du Férétra 
TOULOUSE 

Prieuré 
St Dominique 

GRAGNAGUE 

École St Jean 
Bosco 

TOULOUSE 

Chapelle 
du Sacré-Cœur 

CASTRES 
dimanche 1er septembre 

15ème dimanche après la Pentecôte 
8h00 : messe basse 
9h00 : messe 
10h30 : grand’Messe chantée 

  
10h confessions 

& chapelet 
10h30 messe chantée 

ATTENTION. En raison de la retraite sacerdotale, horaires spéciaux cette semaine. 
lundi 2 septembre 

St Etienne Roi de Hongrie  Pas de messe au 
prieuré 

11h30 messe 
basse  

mardi 3 septembre 
St Pie X, pape et confesseur 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse    

mercredi 4 septembre 
de la férie  Pas de messe au 

prieuré 
11h30 messe 

basse  

jeudi 5 septembre 
St Laurent Justinien, évêque 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse    

vendredi 6 septembre 
de la férie 

1er vendredi du mois 

17h30 : Heure Sainte 
           & confessions 
18h30 : messe chantée 

  Pas de messe à 
Castres 

samedi 7 septembre 
De la Sainte Vierge 
1er samedi du mois 

16h30 : confessions 
         (abbé de Lassus) 
17h Office du Rosaire 
17h30 : messe basse 

  Pas de messe à 
Castres 

dimanche 8 septembre 
16ème dimanche après la Pentecôte 

8h00 : messe basse 
9h00 : messe 
10h30 : grand’Messe chantée 

  
10h confessions 

& chapelet 
10h30 messe chantée 

lundi 9 septembre 
de la férie 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse    

mardi 10 septembre 
St Nicolas de Tolentino 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse    

mercredi 11 septembre 
de la férie 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse    

jeudi 12 septembre 
Fête du Saint Nom de Marie 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse    

vendredi 13 septembre 
de la férie 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse  11h15 messe 

basse  

samedi 14 septembre 
Exaltation de la Sainte Croix 

15h : permanence du prêtre 
             (abbé Brunet) 
18h30 : messe basse 

   

dimanche 15 septembre 
17ème dimanche après la Pentecôte 

8h00 : messe basse 
9h00 : messe 
10h30 : grand’Messe chantée 

  
10h confessions 

& chapelet 
10h30 messe chantée 

lundi 16 septembre 
St Corneille, pape, et St 

Cyprien, évêque 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse  7h15 : messe 

basse  

mardi 17 septembre 
de la férie 

17h30 : confessions 
18h30 : messe chantée  11h15 messe 

basse  

mercredi 18 septembre 
Mercredi des Quatre-Temps 

d'Automne 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse 11h30 messe basse   

jeudi 19 septembre 
Sts Janvier et ses compagnons 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse 11h30 messe basse   

vendredi 20 septembre 
Vendredi des Quatre-Temps 

d'Automne 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse  11h15 messe 

basse  

samedi 21 septembre 
St Matthieu, apôtre et 

évangéliste 

15h : permanence du prêtre 
             (abbé Fernandez) 
18h30 : messe basse 
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dimanche 22 septembre 
18ème dimanche après la Pentecôte 

8h00 : messe basse 
9h00 : messe 
10h30 : grand’Messe chantée 

  
10h confessions 

& chapelet 
10h30 messe chantée 

lundi 23 septembre 
St Lin, pape et martyr 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse  7h15 : messe 

basse  

mardi 24 septembre 
de la férie 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse  11h15 messe 

basse  

mercredi 25  septembre 
de la férie 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse    

jeudi 26 septembre 
de la férie 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse 11h30 messe basse   

vendredi 27 septembre 
St Côme et St Damien, martyrs 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse  11h15 messe 

basse  

samedi 28 septembre 
St Wenceslas, Duc de Bohème, 

martyr 

11h catéchisme pour adultes 
15h : permanence du prêtre 
             (abbé Brunet) 
18h30 : messe basse 

   

dimanche 29 septembre 
Dédicace de St Michel 

Archange 
19ème dimanche après la Pentecôte 

8h00 : messe basse 
9h00 : messe 
10h30 : grand’Messe chantée 

  
10h confessions 

& chapelet 
10h30 messe chantée 

lundi 30 septembre 
St Jérôme, confesseur et docteur 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse  7h15 : messe 

basse  

mardi 1er octobre 
de la férie 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse  11h15 messe 

basse  

mercredi 2  octobre 
Fête des Sts Anges Gardiens 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse    

jeudi 3 octobre 
Ste Thérèse de l'enfant Jésus, 

docteur de l'Église 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse 11h30 messe basse   

vendredi 4 octobre 
St François d'Assise, confesseur 

1er vendredi du mois 

17h30 : Heure Sainte 
           & confessions 
18h30 : messe chantée 

 11h15 messe 
basse 

Pas de messe  
En raison de la 
récollection de 

doyenné 
samedi 5 octobre 

De la Sainte Vierge 
1er samedi du mois 

15h : permanence du prêtre 
             (abbé Fernandez) 
17h Office du Rosaire 
17h30 : messe basse 

  17h30 confessions 
18h messe basse 

dimanche 6 octobre 
20ème dimanche après la Pentecôte 

8h00 : messe basse 
9h00 : messe 
10h30 : grand’Messe chantée 

  
10h confessions 

& chapelet 
10h30 messe chantée 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Prieuré saint Dominique 

2245 av. des Platanes 
31380 GRAGNAGUE 

tél. : 05 61 74 27 93 

N.D. du Férétra 
Place saint Roch 

TOULOUSE 
tél. : 05 61 55 42 88 

Chapelle du Sacré-Coeur 
24 rue Mahuziès 
81100 CASTRES 

tél. : 05 63 72 15 66 

École Saint-Jean Bosco 
14 rue des Artistes 
31200 Toulouse 

tél. : 05 61 57 32 50 
 

Carnet paroissial 
 

 

Baptêmes : 
 Louis-Joseph LAVIELLE, le 
24 août à Toulouse 
  
Sépulture : 
Mme RULLEAU, le 22 août à 
Toulouse 

Les dates à retenir 
 

* 6 octobre : Visite de M. l’abbé 
Boivin, 1er Assistant du District, 
à Toulouse. 
* 20 octobre : à la sortie des 
messes, quête pour les missions 
de la FSSPX. 
* 26, 27 et 28 octobre 
Pèlerinage du Christ-Roi à 
Lourdes. 
* 23 novembre : marché de 
Noël à l’école St Jean Bosco 
* 30 novembre : récollection 
de l’Avent 

26, 27 et 28 octobre  
Pèlerinage à Lourdes  
- transport des malades - 

 

Comme chaque année, 
M. Delmotte propose 

d’accompagner les malades à 
Lourdes jusqu’à l’Accueil Notre-
Dame où ils seront ensuite pris en 
charge par les Sœurs du Rafflay 

 
Renseignements et inscriptions :  

M. Delmotte 
06.86.46.20.43. 


	�Saint Dominique à Muret

